
Accroître le potentiel 
de découvrabilité des contenus culturels 

francophones diversifiés en ligne : 
Pourquoi et comment ? 



❑ 1) Paradoxe du choix dans un contexte de culture de l’abondance :
À l’heure où les contenus numériques disponibles à la consultation ont
atteint une masse critique, les usagers ont besoin d’être orientés dans leurs
choix.

❑ 2) Colonisation/plateformisation marchande de la créativité et de
l’expression artistiques / McDonaldisation de de la culture : Le monde
culturel est colonisé (envahi) par les « barbares numériques ».
Ø Les contenus internationaux prédominent sur les plateformes

numériques mondiales :
ü il devient plus difficile pour les utilisateurs francophones d'être

exposés à une diversité de contenus locaux.

❑ 3) Design attentionnel (captologie) :
Ø Attention de l'utilisateur dirigée vers un nombre réduit de produits-

vedettes bénéficiant d'une certaine popularité et visibilité
ü Écarts importants entre les best-sellers et les œuvres peu

consultées / Écarts entre diversité offerte et diversité
consommée.

QUELQUES CONSTATS DE DÉPART… (I)



❑ 4) Écosystèmes culturel et médiatique fragilisés par la plateformisation

❑ 5) Menaces sur la diversité linguistique et le multilinguisme en ligne

❑ 6) Perte de souveraineté numérique et de souveraineté culturelle :

Ø Sommes-nous subordonnés ? Soumis ? Dépendants ? À la merci de la
volonté des propriétaires de plateformes (qui imposent leurs règles) ?

Ø Ne subissons-nous pas les discriminations/biais idéologiques et
technologiques en lien avec l’exploitation de nos données et la
manipulation de nos traces en ligne ?

Ø Subordination, domination, assujettissement, impérialisme
(ambitions impériales dévorantes des GAFAM), contrôle, influence
Autant de MOTS (mais aussi de MAUX) qui nous obligent à repenser à
notre souveraineté culturelle dans l’environnement numérique, si nous
ne voulons pas simplement abdiquer.

QUELQUES CONSTATS DE DÉPART… (II)
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« La découvrabilité d’un contenu dans l’environnement 
numérique se réfère à sa disponibilité en ligne et à sa 
capacité à être repéré parmi un vaste ensemble d’autres 
contenus, notamment par une personne qui n’en faisait 
pas précisément la recherche ». Mission franco-québécoise, 2020
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LES TROIS PARAMÈTRES « RPR » 
POUR UNE DÉCOUVRABILITÉ SYSTÉMIQUE

Dans une accep*on purement appliquée aux Systèmes d’Informa*on (SI) et aux interfaces des applica*ons Web, la no*on 
de « découvrabilité » renvoie à la capacité d’un site Web à aider un u5lisateur à trouver l’informa5on qu’il cherche. 

CeEe approche de défini*on très générique et simpliste trouve ses fondements dans les travaux de Peter Morville, pionnier 
de l’architecture de l’informa*on, qui a développé une théorie sur la trouvabilité ou repérabilité (en anglais, findability) de 

contenus sur le Web (Morville, 2005 ; Morville & Rosenfeld, 1998). 



Un système automa-sé, 
conçu selon un langage de 

programma-on informa-que 
avec un ensemble 

d’instruc-ons et de règles 

Les algorithmes                 
fonc-onnent en :

Sélec&onnant et en 
hiérarchisant les contenus 

2. Déterminant les tendances

3. Recommandant ce qui est le 
plus suscep&ble de plaire au 

grand nombre

4. Prenant en compte des 
résultats des algorithmes 
précédents pour faire de 

nouvelles 
prédic&ons/recommanda&ons

LA DÉCOUVRABILITÉ PROGRAMMÉE PAR LES ALGORITHMES
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LES 12 LEVIERS DE LA DÉCOUVRABILITÉ



« Ce combat pour la découvrabilité, le 
Québec ne peut le mener seul. À
l’instar des ac<ons entreprises il y a 
une vingtaine d’années en faveur de la 
Conven&on sur la protec&on et la 
promo&on de la diversité des 
expressions culturelles (ci-après « 
Conven<on de 2005 »), le Québec doit 
bâ<r des alliances. Les gestes qu’il 
pose doivent trouver un 
prolongement dans une stratégie
diploma<que interna<onale. Affirmer 
la souveraineté culturelle des États
sur les grandes plateformes 
numériques transna9onales 
commande de la solidarité et de la 
concerta9on. », p.11



✔ Sommet de Djerba en octobre 2022 : Signature de la « Déclaration sur 
la langue française dans la diversité linguistique de la Francophonie»

✔ GTE en janvier 2024 : Le Comité-conseil sur la découvrabilité diffuse le 
rapport sur la découvrabilité des contenus culturels

✔ UNESCO 2023-2025 : Mise sur pied d’un Groupe de réflexions sur la 
diversité des expressions culturelles dans l’environnement numérique

✔ Pacte Numérique mondial de l’ONU : discussions en cours avec l’OIF 
pour intégrer l’enjeu de la découvrabilité 

✔ Sommet de Villers-Côterrêts/Paris (octobre 2024)

LA CONCERTATION ET LA MOBILISATION 
S’ORGANISENT…







« DÉCOUVRIR AUTREMENT… »
Comment favoriser une consomma0on diversifiée et un rayonnement 
sans fron0ères des contenus audiovisuels francophones ?

NOS RECHERCHES ACTUELLES…



La Percée
Notre mission
La Percée analyse et met en lumière les 
défis de découvrabilité de la diversité des 
musiques du monde francophone, et engage 
les artistes et professionnels du secteur 
dans la réalisation de projets qui favorisent 
le rayonnement d’une plus grande diversité 
de contenus musicaux en ligne.

Notre engagement
Mettre en place un espace où tester 
des pistes de solutions collectives, 
par et pour les artistes. 

Un 
laboratoire 
vivant de 
recherche 
et d’actions



ENJEUX CONVERGENTS À CONSIDÉRER POUR LA 
DÉCOUVRABILITÉ DES CONTENUS SCIENTIFIQUES
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q 1) Comment accroître la mise en valeur et la diffusion des travaux académiques et des
publications scientifiques francophones ?

q 2) Comment accroître la présence et améliorer la visibilité en ligne (identité
numérique) des chercheurs francophones (pour amplifier la visibilité
académique/scientifique) ? « Be visible or Vanish » (injonction à la visibilité)

q 3) Comment accroître la circulation ainsi que l’accès ouvert, durable et pérenne à
l’ensemble de la riche variété des ressources/productions scientifiques de l’espace
francophone ?

q 4) Comment diversifier les sources d’exposition et les formats/supports de
publication/présentation des contenus scientifiques francophones, dans une optique
d’accessibilité des savoirs et de vulgarisation de la recherche francophone en ligne ?

q 5) Comment garantir la souveraineté des données (accès, contrôle, gestion et propriété
des bases de données de contenus) à des fins de production/diffusion/valorisation de la
Science en français?

q 6) Comment exploiter les avancées et tirer profit du développement de l’IA et des
technologies de traduction/traitement automatique du langage pour accéder de manière
inédite à des corpus documentaires/scientifiques francophones, à travers des interfaces de
recherche «intelligentes » en français ?
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« Nous sommes à l’âge du cyberespace. Il possède lui aussi son propre 
régulateur, qui lui aussi menace les libertés. Mais, qu’il s’agisse d’une 

autorisation qu’il nous concède ou d’une conquête qu’on lui arrache, nous 
sommes tellement obnubilés par l’idée que la liberté est intimement liée à 
celle de gouvernement que nous ne voyons pas la régulation qui s’opère 

dans ce nouvel espace, ni la menace qu’elle fait peser sur les libertés.

Ce régulateur, c’est le code : le logiciel et le matériel qui font du cyberespace 
ce qu’il est. Ce code, ou cette architecture, définit la manière dont nous vivons 
le cyberespace. Il détermine s’il est facile ou non de protéger sa vie privée, ou 

de censurer la parole. Il détermine si l’accès à l’information est global ou 
sectorisé. Il a un impact sur qui peut voir quoi, ou sur ce qui est surveillé. 

Lorsqu’on commence à comprendre la nature de ce code, on se rend compte 
que, d’une myriade de manières, le code du cyberespace régule. »

« Le code fait loi :
De la liberté dans le
cyberespace »
(Janvier 2000, Harvard Magazine)



MERCI POUR VOTRE 
ATTENTION

tchehouali.destiny@uqam.ca

+1 514 770 4710

mailto:tchehouali.destiny@uqam.ca

